
L' ECHO DU CABINET DE LECTURE PAROISSIAL.

Des exprès furent envoyés aux trois pays voisins, tandis que la cloche
de:la chapelle appelait les fidèles. Tout le voisinage accourut,. une demi
heure après soixante personnes étaient pieusement agenouillées autour de
l'enfait du miracle. La Ste Vierge commence, nous entonnons un Cantique
d'actions de grâce à la Mère de Dieu. La voix de Clémence était plus
foi-te' que la nUtre;' car à peine pouvions-nous contenir ]'émotion qui
remplissait nos coeurs. Pour elle, toujours à genoux, les regards sur
l'autel, un donx sourire effleurant ses lèvres, elle semblait insensible à ce
qui l'entourait. Elle fit la Sainte Communidn. Après le St-Sacrifice, M.
le Curé de Ramatuelle, qjui l'avait .célébré, entonna le. lMagnificat. La
jeune fille se lève, chante jusqu'à.la fin, se remet à genoux sans faiblesse,
gardant le jeûne sans peine. Bientùt, lorsque tout est dans le plus profond
silence, elle se relève et se tournant vers la foule accourue, elle dit d'une
voix forte et bien accentuée : " Je suis *guérie, c'est la Ste Vierge qui m'a
gu6rie." Comme par un mouvement spontané, des sanglots s'échappent
de toutes les poitrines et tout en remerciant Notre Seigneur et sa divine
Mère, on promet de se convertir. Ce meme jour, trente-cinq personnes
se confessent, parmi lesquelles plusieurs n'avaient pas fait leurs Pâques
depuis longtemps.

L'hevre était venue de se retirer du saint lieu. Notre jeune amie était
restée une heure et un quart à genoux. Au sortir de la chapelle, elle
accepte une tasse de bouillon. Formant alors comme une procession, nous
nous rendons au château faisant retentir les airs du chant du Kagniical.
Arrivée au château, elle prit encore une tasse de- café au lait, sans
éprouver la moindre fatigue ; enfin, à midi elle se mit à table en compagnie
de vingt-trois- personnes et déjeuna très-biei. On craignait pour une
indigestion, vu qu'elle ne prenait plus rien depuis trois mois ; inais le
contraire arriva ; .à trois heures, elle dit qu'elle avait faim, on la fit
goûter. Depuis l'app6tit est soutenu. Elle se couche à dix heures, et se
lève à six. Les fonctions se font parfaitement.

Le lendeiain, eut lieu la Messe d'actions de grâcc. Quarante-deux
personnes accompagnaient la jeune fille à la Ste-Table ; des familles
désunies se réconciliaient ; des p6cheurs endurcis promettaient de se
convertir.

En souvenirde cette heureuse journée, on dis.ribua des médailles de
Notre-Dame de. Lourdes. . Deux cents personnes environ, hommes.
femmes, viellards, enfants, chacun voulut avoir un souvenir de cette mém1no-
rable journée.

La famille se dispose en ce moment àa accomplir le pèlerinage de Notre-
Dame de Lourdes.

Ici je m'arrCte, Monseigneur, et humblement prostern6e aux Genoux de
Votre Grandeur, je demande une bénédiction paternelle,, et dans les
sentiments de ma profonde misère, j'ose ne dire l'esclave deMarie.

Et de Votre Grandeur, la très-humble et. très.respectueuse servante.
Sigii6: MaRIE -JG.

Pourcop1 i coinforme au rapport de l'enquêt,
JossEP H ENir, Evêqui'de Fréjus etToulon.

Le 25 juin dernier, Mademoiselle 'Clmence Gautier, jouissant d'une
santé parfaite, accomplissait son vou en venant à Notre-Dame de Lourdes
avec le pèlerinage de Toulon .et Fréjus.

IMPB1MATU: Tarbes, le 26 août 1873,
LAMOLLE, v.-gal.


